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ème
 CONGRES DE LA FSU : Entrons dans le débat ! 

 
 La FSU repose sur des règles institutionnelles dont les bases sont : les syndicats 
nationaux, les tendances et les sections départementales. Les règles statutaires sont établies 
de manière à ce qu’aucune tendance ou syndicat national ne puisse disposer à lui seul de la 
majorité absolue, les décisions sont prises au sein de la FSU à la majorité qualifiée de 70%.  
Ces règles ont été adoptées afin de respecter un certain nombre de principes qui conduisent à 
faire de la fédération une organisation démocratique où le droit de tendance est reconnu. Ces 
règles visent à nourrir les débats et à construire une ligne syndicale respectueuse de tous, 
poussant à la recherche du consensus et de l’accord.  Elles donnent tout leur sens au mot 
unitaire, que l’on retrouve dans le U de notre logo. Soucieuse de la démocratie la FSU est une 
fédération où les syndiqués désignent eux même leurs instances de direction. 
 
 Les adhérent(e)s de la FSU seront donc appelé(e)s du jeudi 5 au jeudi 26 novembre 
2015 inclus à exprimer, individuellement et à bulletin secret, leur choix d’orientation pour la 
Fédération. Nous serons appelés à nous exprimer selon des modalités diverses, selon les 
syndicats nationaux. Certains organisent un scrutin local départemental, d’autres optent pour 
une organisation régionale, interrégionale ou nationale.  
 
 Ce scrutin organisé conformément à nos statuts, est une des phases importantes de la 
préparation du 8e Congrès fédéral national et des congrès départementaux préparatoires. Le 
congrès départemental se tiendra les 13 et 14 janvier 2016 au lycée Pablo Picasso à 
Perpignan, le 8e congrès de la FSU se déroulera lui au Mans du 1er au 5 février 2016.  
 
 Un cahier « gris » vous sera adressé avec le journal POUR, il comprend le rapport 
d’activité de la FSU. Ce rapport est l’aboutissement d’un travail de synthèse entre des 
approches diverses. Cependant, sur certains points, des « fenêtres » expriment des 
appréciations différentes. Sur le rapport d’activité, vous aurez donc à choisir entre ces 
fenêtres puis à voter sur l’ensemble du rapport. 
 
 Vous aurez également à choisir entre cinq textes d’orientation nationale et listes de 
tendances. Les instances de la FSU (Congrès, Conseil Délibératif Fédéral National et Bureau 
Fédéral Délibératif National, Secrétariat National et Secrétaire Général) sont composées en 
tenant compte de ce vote. 
 
 Enfin vous aurez à choisir entre deux textes d’orientation départementale et listes de 
tendances. Ce numéro spécial du journal FSU 66 vous présente listes et textes d’orientation 
soumis à vos suffrages. Les instances départementales de la FSU66 Conseil Délibératif 
Fédéral Départemental, Bureau Exécutif Fédéral Départemental et Secrétariat Départemental 
seront désignées en tenant compte de ce dernier vote 
 
 Ainsi, à travers le vote direct des adhérents, vous avez entre les mains un outil qui est 
un élément fondamental de la vie démocratique de la FSU. 

 

Alors entrez dans le débat et participez massivement à ce scrutin interne de la FSU ! 

 

Gérard Gironell Co-Secrétaire Départemental de la SD FSU66 

Jeudi 5 au jeudi 26 

novembre 2015 

Vote des adhérents  
 

Mercredi 13 et jeudi 14 

janvier 2016 

Congrès Départemental Lycée 
Pablo Picasso à Perpignan 

 

Du lundi 1er au vendredi 

5 février 2016 Congrès 

National Le Mans 
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Appel à voter pour la liste Ecole Emancipée (EE) : Un syndicalisme offensif pour une alternative à l'austérité ! 

L’Europe en crise                                                                                             

L’été a été marqué par la volonté de l'Union européenne de briser 

les espoirs de changement du peuple grec. L'intransigeance des 

dirigeant-es de l'UE, et la faiblesse du rapport de forces en Europe, 

ont conduit à une défaite par l'imposition d'un 3e mémorandum. 

Tous les peuples de l'UE sont visés : euro et austérité sont 

indissociables. Pas de place pour les remises en cause, ni pour les 

politiques alternatives, sinon dehors ! La violence de ce diktat doit 

amener la FSU et tout le mouvement syndical à réfléchir à la façon 

de construire des mobilisations contre l'austérité.                           

Pour en finir avec une Europe qui étrangle les peuples et se 

comporte comme une forteresse assiégée en laissant mourir des 

milliers de réfugié-es migrant-es à ses portes, il lui faudra refuser 

de se soumettre au cadre imposé en affrontant son propre 

gouvernement et ceux du reste de l'UE.  

Président des patrons               En France, Hollande et Valls ont 

accentué leur orientation libérale, aggravant la situation de la 

population et dégradant ses droits. Le Pacte de responsabilité 

favorise le patronat et ne permet aucune amélioration de l'emploi. 

La loi Macron est un concentré de mesures de régressions sociales, 

et de nouvelles attaques sont prévues sur le droit du travail. La 

profonde réforme de l’État, incluant la réforme territoriale, a pour 

objectif principal d’en finir avec l’État social et de livrer encore plus 

les services publics, les territoires et leurs populations au libéralisme.                                               

Le syndicalisme a une responsabilité majeure. Il doit analyser sans 

complaisance les politiques en cours, mener campagne pour 

promouvoir des alternatives progressistes, proposer aux salarié-es 

des perspectives de luttes pour affronter les politiques de ce 

gouvernement.  

Construire l'alternative au libéralisme                                                                                    

C'est ainsi qu'il sera possible de faire échec à la montée du FN 

qui attire les déçu-es et les désorienté-es. Les idées d'extrême droite 

prospèrent  et  se  nourrissent  de  la  désespérance  sociale  et 

économique qui frappe les populations les plus fragilisées, mais aussi 

du sentiment de déclassement qui touche les classes moyennes. 

Elles attisent l'intolérance, le racisme, les discriminations et le climat 

nauséabond qui, au prétexte de la guerre contre le terrorisme, 

entretient la haine de celles et ceux qui sont considéré-es comme 

"étrangers".  Les dérives sécuritaires, la loi renseignement, les 

atteintes aux libertés alimentent la fragmentation de notre société. 

Le syndicalisme doit mettre toutes ses forces pour y faire échec.  

Des mesures indispensables 

Augmentation du SMIC et des minima sociaux,  arrêt des 

licenciements  et  de  la  précarité,  égalité  d'accès  aux  droits, 

renforcement de la protection des salarié-es, plus de services 

publics. Il faut changer la politique migratoire répressive et imposer 

l’accueil correct des réfugié-es comme la régularisation des sans 

papiers.  Il  faut  rompre  avec  l'Ecole  de  la  sélection  et  de 

l'employabilité, avec ce système éducatif inégalitaire et porter le 

projet d'une Ecole émancipatrice, publique et laïque. Il faut une 

véritable réforme fiscale pour imposer une autre répartition des 

richesses.  

Le syndicalisme contre l'austérité 

Les attaques généralisées mériteraient une riposte globale. Mais 

depuis 2012, très peu de mobilisations interprofessionnelles dignes 

de ce nom ! Aucun relais, aucune explicitation des enjeux des 

mobilisations sectorielles portant l'intérêt général des salarié-es 

(hôpitaux, SNCF, Air France...). Une partie du mouvement syndical 

s'est  fourvoyée  dans  un  accompagnement  de  mesures 

gouvernementales. Malgré quelques bénéfices électoraux, elle se 

trouve en difficulté devant le peu de résultats de cette orientation. 

Pour favoriser la mobilisation des salarié-es, le syndicalisme doit unir 

ses forces comme lors de la journée interpro du 9 avril dernier.                  

Avec les organisations qui se réclament, comme la FSU, d'un 

syndicalisme de transformation sociale, il faut être à l'initiative,  

proposer l'unité la plus large et oeuvrer aux convergences entre les 

salarié-es des secteurs en lutte, mais aussi avec les précaires, les 

privé-es d'emploi, les étudiant-es.  

Ne pas s'engluer dans le "dialogue social" 

La FSU, comme d'autres, a voulu y croire et a participé aux 

discussions. La MAP remplace la RGPP, mais seul le nom change. La 

gouvernance et le management sévissent, les agent-es connaissent 

des conditions de travail plus difficiles, des carrières plus longues, 

sans réelle perspective d’amélioration du pouvoir d’achat puisque le 

point d'indice est gelé et que les longues négociations PPCR 

débouchent sur des mesures dérisoires et différées dans le temps.        

Dans l’éducation, la réforme des rythmes et celle du collège, rejetées 

largement par les collègues concernés, ont été imposées malgré de 

larges mobilisations. Ces passages en force, comme les recours au 

49.3 sur la loi Macron, montrent ce qu'il en est du "dialogue social" 

pratiqué. On ne peut faire l'économie du rapport de force sans 

lequel  il  est  vain  de  penser  pouvoir  peser  sur  les  choix 

gouvernementaux et "gagner" dans des négociations. 

Quel avenir pour la FSU ? 

Les élections professionnelles ne lui ont pas permis de 

reconquérir la première place dans la Fonction Publique d'Etat ni de 

conforter suffisamment sa place dans la Fonction Publique 

Territoriale. Elle s'est affaiblie dans l'éducation, parce qu'elle n'a pas 

su répondre aux attentes des personnels sur des dossiers 

importants. Elle a avant tout besoin de renforcer ce qui fait sa force, 

son fonctionnement pluraliste permettant des synthèses partagées. 

La remise en question de la majorité qualifiée à 70 % aurait l'effet 

inverse et fragiliserait notre fédération.                                                       

Il faut travailler sur plusieurs axes :                                                                                                               

 - renforcer le fonctionnement fédéral de la FSU dans les 

départements, les régions et nationalement.        

- mettre la politique gouvernementale au centre des 

propositions de mobilisations unitaires porteuses d'une dynamique 

interprofessionnelle.      

- travailler avec la CGT et Solidaires au rassemblement du 

syndicalisme de transformation sociale dans la perspective d'un 

nouvel outil syndical qui soit à la hauteur des défis à venir et capable 

d'impulser un large mouvement social. 

L’EE appelle toutes celles et ceux qui partagent ces convictions et ces orientations à travailler et à agir ensemble dans la FSU. 
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 Rassemblés au sein d'une même liste, les 

militants Unité & Action et les militants sans 

tendance, œuvrent pour un syndicalisme de 

transformation sociale, de luttes et de propositions. 
 

→ Construire les revendications et les mobilisations 

avec l’ensemble des personnels. 

 

→ Rechercher l’unité, à tous les niveaux, sans renier 

ses propres revendications. 

 

Voilà deux incontournables que continuera à porter 

la liste Unité & Action et sans tendance. 

 

 Courant majoritaire dans la FSU, cette liste 

poursuivra son action pour redonner aux services publics 

une place déterminante dans notre pays et dans notre 

département, permettant de lutter contre les inégalités 

sociales, de répondre sur tout le territoire aux besoins 

essentiels, notamment la santé, l'emploi, l'éducation, la 

justice sans oublier un accès facilité à la culture. 

 

 Elle aura comme priorité  l'amélioration des 

conditions de travail et de rémunération des personnels 

qui se sont particulièrement dégradées ces dernières 

années. La FSU devra poursuivre sa mobilisation contre 

les politiques managériales héritées du privé qui 

génèrent de la souffrance au travail.  

Par ailleurs, le contexte de crise économique accroît la 

précarisation des salariés : la FSU poursuivra son 

investissement dans la défense des précaires du 

département et continuera à exiger une formation 

professionnelle à hauteur des besoins.  

 

 Enfin , tout doit être mis en œuvre pour obtenir 

le dégel du point d'indice mais aussi la reconstruction 

des grilles indiciaires. La hausse du pouvoir d'achat 

des salariés et des retraités doit être au cœur des 

futures mobilisations. 

 

 La FSU doit conserver sa volonté de faire vivre en 

son sein la recherche du consensus et de l'unité, comme 

elle a su le faire au sujet du protocole PPCR qui a suscité 

de nombreux échanges, parfois contradictoires, au sein 

de notre Fédération, preuve de l'importance du sujet dans 

un contexte d'austérité. 

 Depuis, le gouvernement n'a pas respecté le 

dialogue social et les accords de Bercy. Les multiples 

déclarations ministérielles contre les statuts, la poursuite 

du gel du point d'indice, l'autisme devant le refus et la 

contestation de ses  réformes expriment son obstination à 

ne pas répondre aux attentes sociales. 

 

 En conséquence , la FSU se doit  de concourir 

à l'émergence d'un mouvement syndical unitaire, 

seul capable de créer un rapport de force favorable. 

C est  l'unité du monde syndical qui est à construire 

au quotidien et dans les luttes. 

La FSU doit multiplier les initiatives conjointes pour 

atteindre cet objectif.  

 

 Le prochain congrès sera aussi l'occasion de 

mener des débats concernant des sujets parfois 

clivants et de rendre plus lisible le positionnement 

de notre fédération sur les questions de laïcité ou de 

stratégies syndicales. Ce sera aussi le moment de 

proposer des mesures pour améliorer les procédures 

de décision au sein même de la FSU.  

 

 Ce sont ces orientations et cette stratégie qui, 

mises en œuvre au quotidien dans la fédération 

comme dans ses syndicats nationaux, sont porteuses 

des transformations sociales attendues, en rupture 

avec les politiques menées jusqu’à présent. Elles 

participent de la construction d’alternatives sur le 

long terme pour une autre société, pour un 

changement démocratique riche de valeurs et pour 

un autre système économique, plus respectueux de 

l’écologie, des solidarités.  

 C'est dans ce cadre que la FSU doit continuer 

à parler d'une voix forte concernant l'accueil des 

migrants ou le soutien aux familles sans-papiers.  

 

 Comment combattre la remise en cause des 

solidarités qui semblent gagner du terrain dans un 

monde en crise ?  

 Comment lutter contre l'individualisme et le 

repli sur soi ?  

 Comment redonner espoir dans l'action 

collective dans un paysage syndical et social 

dégradé ?  

Ce sont bien ces thèmes que la liste 

Unité&Action et sans tendance mettra en 

débat lors du prochain congrès 

départemental. 

 

Liste à l’initiative de Unité et Action et sans tendance de la FSU 66 
 

Pour un syndicalisme de lutte, de propositions et de transformation sociale 

Pour conforter cette conception de l’orientation et de l’activité syndicale,  

votez pour la liste « Unité & Action et sans tendance »  
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Liste présentée par Unité et Action  

et hors tendance de la FSU 66 

 

1 RAYNAL Grégory SNUipp 

2 BAREIL Jean Paul SNES 

3 LARA  Christelle SNUTEFI 

4 LEVEIL Pierre SNEP 

5 BOURQUARD Véronique SNUipp 

6 MOLINER Marc SNES 

7 CHATARD Françoise SNPES PJJ 

8 GIRONELL Gérard SNES 

9 FABRE Anne Véronique SNESUP 

10 LEMAITRE Arnaud SNASUB 

11 
GUILLAUME FABRE 

Jocelyne 
SNUAS-FP 

12 OLIEU Jonathan SNUPDEN 

13 TRAZIC Stéphane SNEP 

14 GUY Jérome SNUipp 

15 
SANCHEZ y IRANZO 

Isabel 
SNES 

16 GIMENEZ Gaetan SNUipp 

17 
FELTZ - CRIBEILLET 

Cathy 
SNES 

18 CUNE Franck SNEP 

19 MORALES Géraldine SNES 

20 SAOUT Martine SNUTEFI 

21 HELLEC Gilles SNASUB 

22 
VIBERT GUIGUE 

Brigitte 
SNUipp 

 
 
 
 
Liste à l'initiative  
de l'Ecole Emancipée FSU 66

 
  

1 BIRNBAUM Gilles SNES 

2 MARTZLUFF Anne SNUipp 

3 COSTE Claudine SNUipp 

4 CAZES Bastien SNES 

5 GONZALES Philippe SNES 

6 LACLARE Patrick SNUipp 

7 ZERMANN Christelle SNES 

8 DELMONTE Sabrina SNUTEFI 

9 MOCCAND Eric SNES 

10 CHAZARENC Emma SNUipp 

11 ADIBA Dominique SNES 

12 BOUSQUET Anne SNES 

13 VALADE Serge SNES 

14 
LANDREVIE 

Catherine 
SNUEP 

15 DUHALE Carole SNUipp 

16 BOYER Paul SNES 

17 MONFORTE Josette SNES 

18 SILAN Esther SNUipp 

19 
PUIGSEGUR Jean 

François 
SNUipp 

20 SAQUER Florence SNUipp 

21 BALENT Monique SNES 

22 ALEXANDRE Gérard SNES 

Elections internes de la FSU : 

du jeudi 5 au jeudi 26 novembre 2015  

 

Listes présentées au suffrage des adhérents pour  

le vote d’orientation fédéral départemental. 

8ème CONGRES DEPARTEMENTAL DE LA SECTION DÉPARTEMENTALE DE LA FSU 66 

Mercredi 13 et Jeudi 14 janvier 2016 

Lycée Pablo PICASSO - Perpignan 


